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Annonces à l’année Laritiées
par contrats spéciaux,

 

Pour annonces, abonnements, impres-
sions, etc., s'adresser à

R. AIMÉ TISON & CIE.
St-Jérôme, comté de Terrebonne

PETITES NOTES
M. le Dr Emmanuel Fournier,

celui là même qui à si souvent ri
des ridicules prétentions des Pré-
vost, vient d’accepter la candida-
tare à la mairie, en opposition à
M. 8. J. B. Roliand,
M. le Dr Fournier fera la lutte

pour le compte des Prévost.
Grand bieu lui fasse !
À l’assemblée de dimanche der

nier pour le choix d’un candidat
À la mairie, M, Henri Rolland qui,
pourtant, n’a pas ménagéces sym-
pathies à nos adversaires acharnés,
depuis quelque temps, devant
l’ingratitude de ses nouveaux
amis, n’a pas pu s’empécher de
les traiter de fourbes !
Fourbes ! c’est le mot.
M. Henri Rolland doit les con-

naître, lai, et il ne voudrait pas
svancer publiquement une accusa-
tion aussi grave, 8’il n’était pro-
fondément convaineu de la véra
cité de ses avancés.

  

 

 
 

 

Les Prévost se sont imaginés
qu’ils pouvaient pétrir et façon
ner M. 8. J. B. Rolland à leur
image.
Une délégation—délégation de

qui, de quoi t On l’ignore—est
allée trouver M. Rolland, la se
maine dernière, pour lai tracer
une ligne de conduite,s’il voulait
de nouveau être élu maire sans
oppo.ition.
* Vous ferez cecl et cela ; vous

* serez contre seci, et contre cela,
‘ ete, eta., ete.,” ont dit les trois
ou quatre délégués de qui, de
quoi, on l’ignore.
M. Rolland a proprement en-

voyé paître les délégués de qui,
de quoi, on l’ignore, en leur di-
sant de se mêler de leurs affaires.

Les délégués de qui, de quoi, on
l’iguore, sont revenus prompte-
ment raconter leur mésaventure
au Dr Jules Prévost et c’est alors
que la candidature du Dr Emma-
nuel Fournier a surgi, à la grande
serprise de tous les électeurs mu-
nicipaux,

 

Quelr sont les titres du Dr Em-
manuel Fournier A ls candids
ture pour la mairie de la ville de
St-Jérômet
H n’a jamais ocoupé aucune

charge pubiique. li na pas mê-
me été marguiller de ls paroisse.
Pourquoi le placerions nous à

Retre tête, lorsque nous avons en
M. Bolland un homme qui mérite

11 est rumeur que M. J. A.C.
Ethier aspirerait à la position de
chef des traducteurs français de
la Chambre des Communes,lais-
sée vacante par la mort de M.
Elie Tassé,
Cette position rapporte de 81,-

400 & $1,800 pur année.

  

Le bruit circule, dans notre
ville, que l’élection de M. Jean
François Berchmans Prévost sera
contestée inosssamment.

——

La dix-negvidme convention an-
nuelle de Société d'Industrie
Laitière se tiendra à la Rivière du
Loup en bas (Fraserville), mer-
oredi et jeudi prochains, les 9 et
10 janvier.

Le Curé Labelle
Il y a dix ans passés, le 4 jan-

vier 1891, mourait à Québec notre
vénéré Ouré Labelle.
Nous nous rappelons encore

l’émotion qui s’emparait des fidè-
les réunis dans notre vielle église
paroissiale, lorsque à ls messe de la
Fête des Rds, ie liévéreud M.
Pelletier nous annonçait Ja triste
nouvelle. ‘Notre Curé Labelle,
mes frdres, notre curé... est mort.”
C'est tout oe qu'il put dire ;
l’émotion fut plus forte que sa vo-
lonté, et il fallut remettre à un
autre office l’annonce des détails
de la fin du cher mort.

Le lundi suivant, 9 janvier, eut
lieu le service. Notre ville de St-
Jérômefut alors témoin d'un spec

tacle inoubliable. Evôêques, digni

taires écolésiastiques, ministres

de la Couronne, juges, deputés,

hommes de profession, citoyens

de tout rangs et de toutes les

classes se pressaient dans notre

vieille église pour venir jeter une
pleur sur ls tombe du grand curé

et lancer vers l’Eternel une fer-
vente prière pour le repos de son
âme,

Chapleau, Mercier, le Dr Mar-
eil, l’Hon. Wilfrid Prévost ve-
paient pleurer sur les restes de
cet ami disparu qu’ils devaient si
tôt rejoindre dans le repos éternel.
Comme les morts vont vite !

Depuis dix ans donc notre bon

vieux curé Labelle est conché
dans notre cimetière. Dix ans ! Et
déjà il semble oublié à tout ja
mais.

En retour de tous les immeuses

services qu’il a rendus à notre

ville et à notre paroisse de St Jé

rôme, qu’avons nouefuit pour lui t

Si nous ne pouvons pas lui élever
un monument digne des bienfaits

dont il nous a comblés, ne serait

il pus convenable de lui faire
chanter au moius un petit service
anniversaire t

————

IL MONTRE SON COQ!

Le coq de Jules Edouard, le
fiston à Papa, par la bouche de

Le Franc, chante le succès du Dr

Jules Edouard Prévost, dans son
procès contre la Cie d’Imprimerie
du Nord.

Réellement, il n’y © pas de
quoi !

 

 

 

 

  À tous les titres d’oocuper le fau-
teuil de la mairie ? |

tion contre la Ole d’Imprimerie du
Nord, M. Jos. Beaulieu et M, Ar-
thar Fiset, saus compter qu’il
savait eu l’intention d'en poursui-
vre d’autres.

Il ne plaïgoait de plusieurs ar-
ticles, spécialement de ceux qui
Puttaquaient ep aa qualité de pré-
sident des Syndic,
Ce sont ces articles qui ont eu

le don de le chatouiller, à preuve
le grand prôtet qu’il a fait signi-
fer à la compagnie snssitôt après
Ia publication de ces articles.
La Cour qui nous a condamné à

déclaré que, dans ce articles, il
n’y avait rien de libellenx, qu'ils
étaient d’intérêt public, et elle a
fait payer au docteurle grand pro
têt qu'il nous avait fait signifier.
Le Dr Prévost a obtenu 8200 00

de dommages avec les frais d’une
action de ce montent. Son juge-
mentn’atteint que la compagnie
ot M. Arthur Fiset. 1la été dé
bouté de son action contre M. Jo-
seph Beaulieu, avec dépens. De
Plus, une inscription en droit,
qu’il avait produite à l’encontre
de la défense de la compagnie, a
été rejetée avec dépens, distraits
à Mtre W. B. Nantel, avocat, et
en outre, il paie la taxe de cer
tains de ses témoins.
Les frais de cette Inscription et

ceux qu’il a dû payer à Mtre Jos.
Beaulieu, s'élèvent à un chiffre
presqueégal À celui son jugement,
La Cour de Révision, le juge Tel-
lier dissident, à confirmé cette
décision.
Après tout, notre vieil ami n’a

pag à se réjouir à l’extrême et oe
procès ne l’enrichira pas.
Le juge de première instance,

en appréciant les différents arti-
cles publiés dans l’‘“ Avenir du
Nord ”’ et introduits dans la pré-
sente cause, Le s’est pas gôné de
dire que si les MM. Nantel avaient
jagé à propos de poursuivre
l’“ Avenir du Nord ” en libelle,
pour chacun de ces articles, il leur
aurait certainement donné gain de
cause.
MM. Nantel ne s’amusent pas à

ces bagatelles ; ils sont au-dessus
des injures que peuvent leur lan-
cer les écrivains de l”“Avenir du
Nord ”, et ils n’ont pas besoin des
jugements de la cour pour reven-
diquer leur honneur.

CONVERSIONS
Lord Halifax, le pape Jaique du

Ritualisme, fait annoncer dans
tous les journaux qu'il est faux
qu’il ait été reçu dans le sein de
l’Eglise catholique romaine, Ceci
est d’un bon augure.
Des dénégations de ce genre

précèdent invariablement d’une
quinzaine de jours la nouvelle au-
thentique d'une conversion.

Il en à été ainsi dans le cas du
cardinal Manning, du marquis de
Rippon, etcCe qui a donné
lieu à la rumeur concernant lord
Halifax, c'est la conversion de son
aumônier particulier, le Rév. M.
Bird.

C'est ce dernier qui avait été
chargé d'ouvrir avec Rome ces né-
gociations a la suite desquelles une
Commission fut nommée par |e Pape
pour étudier Ia question des Or
dres anglicains et se pronencer
contre leur validité M. Bird va

 

 Le Docteur avait poursuivi pour

$5,000.00 ; il avait dirigé son ac- devenir un vrai prêtre.

Dareste, les conversions se sont
mulfipliées dans ces dernierstem pe.
Il sgrait fastidieux d'en dresser
une fiste complète. Citons seule-
men} celles du Rév, A. Gunne, an-
cien aumônier de l'armée anglaise ;
du capitaine Squirer, autaché mili
taire à la légation des Kiais Unis
a oute ss famille; enfin celle
d'unleapitaine anglais revenu bles
sé d= Transvaal.

——ee—

\ UN FIN-FIN |
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L'““ Avenir du Nord ” dit, dans
un æticle signé *“Tupdur”, au
sujet du bonus Pepin & Ville-
neuve :

“* Où était M. Bruno Nantel lors
* du vote du bonus Pepin & Vil-
“ leneuve ? Dispazu ! Au lac Onn-
“reau, sans doute, occupé à pê
“ cherle truite, comme lors de le
* célébration de la St-Jean-Bap
“tiste dans notre ville, le le
‘ juillet 1899. Cette fois-là, M.
“ Nantel était disparu avec es
“ sogscription.”*

Commec'est délicat, imperson-
nelet bien touché, conforme en
tous points sux idées de l’article
pnblié dans le môme numéro du
journal, i.titalé “ Non les hom-
mes, mais les principes.”
M. Nantel ne s’occupe pas plus

de vous, messieurs de 1Avenir”,
qu’il ne s’oceupe du roquet qui
lui jappe aux talons sur la rue,

Il ne répondra pas plus aux in-
suites que lui déverse Tapdur,
qu'il ne répond du reste aux au-
tres écrivaina de mômefarine.
En vérité, M. Nantel porte tel-

lement oubrage aux Prévost qu’ils
lai reprochent même ges excur-
sions de pêche !
Que serait ce donc si, comme

certains des vôtres, il faisait des
tournées plus risquées et moins
légitimes ÿ
Qasnd il s’agit de fêter, M.

Nanutel n’est pas toujours le plus
empressé, le premier rendu. Ce
n’est peutêtre pas an défaut.
“Disparu avec sa souscription.?”

Vous badines !
M. Nantel n’est pas de la race

de ceux qui proclament sur les
toits les dons qu’ils fontet se van-
tent du bien qu’ils ont fait, qui
ouvrent les fenêtres quand ils ont
Ja visite d’un ministre du culte et
se font dire des messes à domicile
afin d’en faire part au.public,

Si vous voulez être discret, Tap-
dur, vous vous adresserez à cer-
tain citoyen, que le propriétaire
du NoRDvous indiquera. Il vous
dirs ce que M. Nantel a souscrit
pour la fête en question. Sans
8avoir ce que vous aver souscrit
vous-méme, Tepdur, la souserip-
tion de M. Nantel double 1a vôtre.
Lore du vote du bonus Pepin &

Villeneuve, M, Nantel était rete-
ou ches lui ponr des affaires de
famille, Ceux qui remarquent,
savent que c’est alors que Mme
William Gauthier est morte et a
été inhamée. M. Nantel a cru,
pour ces raisons, être dispensé
de s’occuper d’affaires municipa-
les. Si M. Nantel avait été au
conseil, 11 saurait voté contre ce
bonus. Il n’a pas honte de ses
opinions, lors même qu’elles ne
sont pas partagées par la majorité.
M. Nantel est avant tout fidèle à

 

 son devoir et il ne tient pas plus

qu'il ne faut A fatter le majorité.
Il eat en faveur des bonus qui

peuvent donner naissance à des
industries nouvelles seulement.
—
UNE RURPRISKE

On est agrlabiement étonné de l'effet
bien‘iisant d une simple dose ds Baume
Khumal sur la gorge embarrassée. — 3

 

  

La liberation de James
Baxter
 

‘James Baxter, condamné, il y
& un an, à cing ans de pénitencier,
& été mis en liberté provisoire par
le ministre de la justice, lundi
après-midi. Cette décision à été
prise à la ruite de la production de
certificate par plusieurs de nos mé-
decins les plus éminents, à l'effet
que Baxter est atteint d'une mala-
die mortelle, et que son séjour au
pénitencier abrègerait inévitable
ment ses jours. La tradition et les
précédents veulent qu’en pareil
car un prinonnier soit mis en liber-
té pravisoire. Nous nous servons
à dessin de ces mota “liberté pro-
visoire”. Bi M. Baxter revient à
la eanté, il sers réintégré à St-Vin-
cent de l’aul. “ Baxter souffre d’une maladie
de cœur très avancée, qui l'a con-
duit à la phase la plus aiguë de
l'hydropisie. L'opinion des méde
cing est qu'il ne peut vivre long:
temps,

“ La “Patrie” croit devoir don-
ner ces explications afin d'éviter
tout malentendu et toute fausse
interprétation au sujet de la dé-
marche prise par le ministre de Ia
justice.”
Ne vous alarmez point à tort, 0

douce et compatissante “Patrie”,
Vos scrupules fout voir trop de dé
licatesse à l'égard du ministre de
la justice et puis la tradition et les
précédents ne eontils pas là qui
militent en faveur de monsieur
Baxter?
M. le ministre de la justice invo

que aujourd'huile précédent pour
élargir Baxter ce fameux requin de
la bazique Ville-Marie! !

Il y & à peine quelques mois,
lorsque les déposants en déléga-
tion, ee présentérent aux bureaux
du gouvernement dans le but de se
faire aider un peu, dans la perte
sèche d'au-delà d'un million qu'ils
venaient de subir, ile invoquèrent
aussi un précédent; mais l’hon.
Fielding (qui ne contractera jamais
de maladie de cœur pourles dé-
marches qu'il a faites afin de nous
obtenir quelque chose) les envoya
tous paître de la manière la plus
courtoise au monde.
M. le minietre de ia justice, votre

démarche auprès de Baxterloin de
prêter su mal entendu, vous méri-
tera plus tard des félicitations,
paroë qu'elle est inspirée, croyons-
nous, par ce grand principe chré-
tien : “‘Aimons-nous les uns les au-
tres”. Puis c’est si souffrant, une
maladie de cœur contractée dans
l’iniquité !

————-—.

Election des Forestiers Catholi-
ques a Joliette

 

Meroredi soir, à au lieu l'assem-
blée des membres de la Cour Ht-
Barthélémy de l’Ordre des Fores-
tiers Catholiques, pour l’élection
de ses officiers pourl'année 1901.
Sur proposition de M. Ide Char- tier, secandé par tous les membres

prénente, les messieurs suivants ont

 

été réélus: Chapelain, Révd. P.
Beaudry ; Chef-Ranger, Albert
Gervais; Vice-Chef Ranger, J. A.
Marlin : Beorétaire-Arohivists, J.
A. Beaudoin; BecrétaireFinancier,
J. 0. Pugs; Trésorier, Camille
Barrette; Médecin J. J, Sheppard ;
Byndics, J. A D. Gervais, Ulric
Riel, J. L. Préville; ler Condue-
teur, G. C. M. Coutu ; 2nd Conduo-
teur, Armand Lachapel'e: Senti-
telles, T. Brousseau, Henri Châlin ;
Visiteurs des malades, J. A. Beau.
doin, C. Barrette et J, 0. Pagé.

  

Pour 25 cents

Almanachs 1901
L'AILMANACH AGntC0LE, Commer-

cinle et Historique (35ème année),
franco par la malle, 6cte. l'exem-plaire où 40 cta. la douzaina,
L'ALMANACH D&S FAUILLES (2le

année), franco par le malle, 6 cts.
l’exemplaire ou 40 ct. la douzai-
ze.

L'ALMANACH DES CshoLms Aqur-
CoLkB (Sème année), franco par la
malle, 10 cte. l’exemplaire ou 90
cts. la douzaine,
CALENDRIER DR LA POIMANCE DU

CANADA, franco par la maile, 6 cts.
l'exemplaire ou 5 cts. la douzaine,
Sur réception de 25 gentins, ces

quatre publicktions seruat expé
diées par Ia poate.

Librairie J, B. Rov.rano & Fra.
14, rue Bt-Vinoent, Montréal, Qué.

-

Aux amatenrs de lecture
La jeunesse du ROI HENRI,

par Ponaon du Terrail en 23 volu-
mes; Prix régulier $2.80 pour 750
franco.
A toute personne qui nous enver-

a 7bc, d'ici au 25 janvier 1901,
nous expédierons, outre l’ouvrage
el-haut mentionné, une nouvelle
invention pour allumer les poôlée
à bois ou à charbon.—l'allumenr
incombustible en amiante il ue
nécessite plus de bois sec et épar-
gne tous les troubles de l'allumage
des poêles. Cet allumeur est ma-
nufacturé par la Montréal Inven-
tors Co. 346 rue Craig Montreal.
Ilest d'une durée illimitée étant

incombustible et ee détaille par-
tout 500.

S'adresser à Leprohon & Lapro-
hon, Libraires-Editeurs, 32 #t-Ga-
briel, Montréal.

Le nouvel oracle du mariage

Parmi les nouveautés fin de aiè-
cle nous remarquons ‘’ Le nouvel
oracledu mariage " et le * Grand
Horoscope “deux jeux très amu-
sants et ingénieux. L'oracle du
mariage révèle : l’Epoque du Ma-
riage, l'âge, la religion, les qualités
de l’époux où de l’épouse ete. Le
grand horoscope révèle le passé, le
prément, l'avenir. Ces jeux feront
les délices des jeunes. Prix 10
cents chacun.
Adresse : E. Hartman 58 Rue St.

Gabriel, Montréal, Can.

Nouvelles de Ste-Thérése
—Nous avons appris avec plaisir

que notre ami Bill Lonergan, mai-
re du village de Ste-Thérèse eat
retourné de nouveau à ses fonc-
tions d'agent du Pacifique à la gare
importante de cette localité. Nes
félicitations.

—Les directeurs de la fabrique
de meubles ont fait suspendre les

 

 

 

  

 

  
travaux à cet établissement pour
procéder à l'inventaire,
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Ls pont,
toujours le pont!

L'on veut semer le trouble dans

les esprits, diviser nos conol-

toyens, soulever les contribuables

d’un quartier contre ceux d'un

sutre quartier aveo ce cri populs-

olor.
Ezaminons au mérite, sans part!

pris, cette question d’an pont sur

la rivière du Nord, vis à-vis la

rue Notre-Dame des Lacs, sur

Pancien site du colldge.

Le commission scolaire compo-

sée slorn de M. Chs Godmer, pré-

sideat, ot de MM. Le. de G. Le

chaîne, Joseph Labelle, La. Pepin

ot W. B. Nantel, sur le point de

mettre ls dernidro main A la cons-

traction du nouveau collège et

des dépendances, se voyait obligée

de contracter un emprunt.

M. Nantel, qui représentait le

quartier St-Joseph, fait remar-

quer anx commissaires que, lors

de la construction du collège surle

oôté ouest de le rivière, une pas-

serelle avait été promise pour les

personnes résidant dans 505 quar-

tier, mais qu’un pont ne coûterait

guère plus cher. Le commission

accepte Is proposition à l’unani-

mité, moins M. Joseph Labelle,

qui la combat. Des estimés sont

demandés, et vu le peu de diffé-

rence entre le coût d’un pont et

d'ane passerelle, ls commission

décide de bâtir un pont et demau-

de is permission d'emprunter nue

somme de $2,800.00 pour cette

fin, Le Burintendant de l’Instruc-

tion Publigue permet d’emprunter

pour bâtir ce pout et l’emprunt

est négocié. L'entreprise eat don-

née à M. J. H. Matte, pour un prix

excessivement réduit et les tra-

vaux sont exécutés jusqu'à con-

ourrence de la somme d’environ

$1,000.00

Alors, vient à l'adresse de Is

commission scolaire, un bref d’in-

jonction, à ls demande de feu l’ho

norable Wilfrid Prévost, à l'insti-

gation de son frère, le Dr J. B.
Prévost, et par l'intermédiaire de

M. F. X. Mathieu, associé de

l’hon, W. Prévost, avocat, par le-

quel on conteste aux commissaires

d'écoles le droit de bâtir un pont.

Lecommission scolaire, toujours

unanime, moins M. Joseph Le-

belle, charge MM. Beaudin & Cie,

avooats, de résister à la procédure

et de soutenir les droits des com-

missaires.

Dans Vintervalle, il y 8 plu-

sionrs assemblées, dans lesquelles

on décide, entr’autre Choses, qu’il

valait mieux laisser faire le pont
que de dépenser l'argent en pro-

ole.
Les intransigeants disaient, et

les MM, Prévost étaient de ce

nombre : “ Les commissaires ont

* agi illégalement; ils paieront

“ personnellement de leur poche”.

M. Nantel, aussi solvable dans

le temps comme aujourd’hui di-

sait : ‘Si nous avons agi illéga-

“ lement, nous sommes au blanc,

“que l’on nous attaque, nous,

“ personnellement, mais non la

“ commission scolaire ”.
“Ne craignez rien, messieurs

“les contribuables, disalent les

“ MM, Prévost et le Dr Jules,

“ vous n'aurez pas un sou à payer

«‘ pour c6 procès, pes un seul
“ son 1 ”

Le procès a trainé, et dans le

mois de juillet, M. J. A. Th.éberge

à été nommé commissaire au lieu

et place de M. Lachaine. Quelque

temps après, ce monsieur, secondé

par M. Joseph Labelle, soumettait

une résolution à l'effet de retirer

In contestation produite par les

avocats des commissaires, et de

n'en rapporter à justice. C'était ni

plus ni moine un abaudon, une

confession de jugement.

Sur cette résolution lo votes

été comme suit : Pour MM. Jos.

Labelle et J. A. Théberge. Contre

MM. W. B. Nantel et Ls. Pepin.

Le président décidait la question

son vote prépondérant et la

résolution était adoptée.

Depuir, M. Godmer a continué

à travailler contre le projet. 8'il

=

n'avait pes, dans le commence '

ment, favorisé cette construction,

jamais elle n’surait été entreprise.

M. Joseph labelle a toujours

opposé la mesure de toutes ses

forces, Il n'u jamais varié et, à ce

point de vue, il mérite le respect

et des éloges.

Quant à M. Godmer, «il y a des

coupables, il en eat un et il doit

porter sa large part de responses.

bilité. Mais les électeurs lui ont

pardonné en l’élisant de nouvean

commissaire on juillet dernier. M-

Nantel lui même à été réélu com:

misssire après lu grosse affaire du

pont.

Il va de soi, après la confession

du jugement, la cour à muintenu

le bref d’injonction et à condamné

la commission scolaire à payer les

frais. Et la commission à payé ces

frais aux MM, Prévost. Elle u

puyé les frais de MM. Beaudin &

Cie. Elle a payé de plus M. Mutte

et les frais de MM. Préfontaine &

Cie, qui avaient poursuivi ls com-

mission. Elles "6un montant

presque suffi r le construction

du pont et le À n’a pas été

bâti. Et aucun de ces messieurs,

qui disaient que les commissaires

avalent agi sans droit, qu’ils

étaient personnellement respouss-
bles, n’a tenté de poursuivre ni
les commisssires, ni M. Nantel

pourles faire payer, de leur po-

che,ces frais et ces travaux. Per-

sonne d’entre eux n’a eu ce cours-

ge, après toutes les vantardises

faites.
Cependant, ei l’on avait lnissé

faire ces travaux, ile auraient été
payés, pour bonne partie, par des

contribuables exempts de payer

des taxes, comgue les différentes

manufactures. C’eut été un acte

de justice pour certain quartier

de notre ville ; c’eut été une amé-
lioration véritable. Il est certain

qu’un pont construit à l’endroit

indiqué faciliterait le prompt dé
veloppement de la partie nord dw

quartier St Louis.

Mais ces considérations n’en-
trent pas dans l’esprit des adver-

saires quand même de la mesure.

Les choses sont demeurées dans

le ‘“ atatu quo ”’ pendant plusieurs

aunées, et finalement, les citoyens

entreprenants du quartier St-Jo-
seph, pour ne pes laisser perdre

tant d'argent dépensé, ont voulu

terminer ce pont, avec des sous-

criptions privées.

Le conseil de-ville à cru qu’il

était de son devoir de se rendre à
leur demande, et il à passé un rè-
glement à cet effet. Mais ls com-

mission scolaire s’est mise en tra-

vers.
M. Henri Prévost, la doublure

du Dr J. E. Prévost, celui-là

même qui avait juré que lc pont

ne se ferait pas, tant qu’il vivrait,

prenant ombrage de l'existence

des caissons, obtenait du Surin

tendant, l’automne dernier, la per-

mission de les vendre. Mais au

lien de se conformer à cetie per-

mission, purement et simplement,

il faisait passer par la commission

une résolution à l’effet de faire dé
molir les caissons, pour en vendre

le bois, c’est à-dire que, plus sou
cieux de servir ses intérêts et
ceux de sa famille et ses vieilles

vengeances, il ordonnait des tra

vaux considérables pour ne réali-

ser que quelques dollars de la

vents du bois de ces caissons.

Dans le temps, il savait que le

conseil de ville voulait faire faire
le pont, grâce aux souscriptions

privées.

C'est alors que le Dr Vanier, qui

nacquis le terrain voisin du site

du pont projeté, avec l'entente

qu’une rue et un pont seraient

construits, « pris un brefd’injone-

tion, à son tour, contre la commis-

sion scolaire et lui dit: “ Vous

“avez obtenu la permission de
“ vendre les caissons, mais non

* pas de les défaire. Et puis, si

“ vous n'avies pas le droit de les

* bâtir, vous n'avez pes davanta-

LB NORD

avant le jour ci-dessus, savoir
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Je donne parles présentes, avis public, que les terres ci après mentionnées seront vendues par encan public, au

CREDI, le SIXIÈME jour du

mois de MARS prochain, à DIX heures de Pavant-midi, pour les cotisations et charges dues aux Municipalités ci-après

mentionnées, sur les divers lots ci-après désignés, à moins qu'elles ne soient payées, avec les frais, au moins deux jours

  

Dansla Municipalité du Village de Ste-Thérèse de Blainville.

 
 

 

   

 

NOMS No DU CADASTHE TaxesMuxici- Mraxzs ScoLaIkrs. TOTAL

Héritiers Veuve François Milaire, incon- Rue Ste-Thérè:e No 125 $5 12 $1 88 $7 00

DUB.00000 ++ A

Joseph Filion, absent. Situé sur le obté ouest, rue St-Jean, 3 54 1 64 518

0 3

Chrysostorne Gagnon, inconnu.....cc..... Situé à l'Est de la rue St-Jean-Baptiste, 102 023 125

partie du No 152.
 
 

Dans la Municipalité de la Partie Est du Canton Abercrombie.

 
 

 
 

  

  
 
 

 
 

 
 

   

  

  

 
  

 
 

 
 

   
      
  

 
 

   

 

   

 

 

  

NOMS QUALITÉ No pu CADASTRE TaxesMuxicr. Taxes ScoLarres

[|

TOTAL

Charles Moor ..... Dernier propriétaire conne 6e rang No 20 b $1 20 $1 60 8280

Charles Moor... “ * oe 5e “  No20b 5 40 5 50 10 90

William Weir... “ “| 9¢ rang Kilkenny, 25 8 570 0 00 570

William Weir....... sé “ “

|

0e «“ “ 20b 570 | 0 00 570

Dans la Municipalité de la Paroisse de Ste-Sophie

NOMS | No Du CADASTRE TaxesMoni. TAXES SCOLAIRES | TOTAL

Jean Papineau | No 401 $5 43 $2 35 $748

Gilbert Martin... “ 406 605 138 7 43

Banque Ville-Marie q “07 4 69 00 4 69

Joseph R. Duplessis.. . “134 015 018 033

Joseph R. Duplessis . “80 1 46 897 5 43

Joseph R. Duplessis.…........….….….... « @ 861 972 13 83

Dans la Municipalité de la Paroisse de Ste-Agathe des Monts

NOMS ETAT DéstonaTIoNDes Pro- TaxesMunicr- Tax£s SooLaIRES Fras pePacer TOTAL

Noé Michauville. Cultivateur

|

|No 82, Se rang Beresford $6 11 81 57 $3 35 $11 08

Désiré Deslaurier: “ No à, 28 Nord, 7e rang, 648 135 0 40 83

gault.……...….….….….…
Bereaford

Eusèbe Leroux, pd 6 No 1, 10e rang, Duncaster 149 020 169

Dans la Municipalité de la Paroisse de Ste-Adèle

NOMS | ETAT No pv CADASTRE DESIGNATION Taxi»Municr TaxES SCOLAIRES TOTAL

Elie Lavioletts Cultivateur 21e, 22e, 23e 11e rang Abercrombie $38 14 sil 27 $49 41

Fre. Lefanteun ...... “ be 4e “ Wexford 9 97 14 40 24 87

 

 

  

Je Fe Prevost,
Seerétaire- Trésorier du Conseil Municipal du Comté de Terrebonne.

  

que des caissons, afin de les utili

ser et de bâtir le pont. “ ge le droit de les défaire *”.
La commission scolaire à décidé

de résister À cette procédure. C’est!

un nouveau procès.

Certains intéressés avaient de-, mandé à la commission scolaire’

de bâtir ce pont, que ai plas tard,

ce droit était reconnu, elle verrait

ce qu’il y aurait à faire.
Depuis, la corporation ayant

l'abandon des terrains des deox

côtés de la rivière, terrains obte-

nus gratuitement de personnes

qui favorisaient l’entreprise ou ré-

servés lors de is vente au Dr Va

nier, pour les fins du pont, ainsi

La commission scolaire avait

objecté qu'elle n’avait pes le droit

décidé de faire bâtir le pont, s

obtenu ls permission de le bâtir

du gouvernement d’Ottawa, bien

que cela ne fut pas nécessaire,

mais seulement pour satisfaire les

plus exigeants. Et toujours, la

commission scolaire résiste ; À la

demande d’expropristion que la

corporation de la ville lui a faite
des terrains et caissons, elle a ré-
sisté. Elle refuse méme de nom-
mer son arbître.
Encore un autre procès !
Le conseil de ville plaide avec

la commission scolaire, les com

missaires avec les particuliers,

pour ce pont. Les frais déjà faits

s'élèvent à des chiffres dépassant

de plusieurs fois le coût de ce

pont.
Et 1?“ Avenir du Nord” à la

force et l'audace de dire que cela

est dû à M. Nantel. Est-ce juste 1

Est ce honnête ? Non, on le sait

bien.

On n’a qu’un but : empêcher que

le pont ne so fasse, lors même

qu’il en coûterait des millions.

Et l’on fait la présente élection

eur la question du pont et l’on dit

que M. Joseph Labelle est le can-

didat de M. Nantel.

C’est osé, n'est-ce pas, de venir

dire que M. Labelle est le candi-

dat de M. Nantel, lui qui l’a tou-

jours combattu sur cette question,

Mentons, mentons, il en restera (alors que M. Godmer marchait

toujours quelque chose, disent

ils,

avec lui ?

M. Labelle le candidat de M.
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Nantel | lorsque M. Henri Pré
vost sait parfaitement que sans

l’appui de M. Labelle, il n'aurait
pu rien faire à lu commission aco-
laire pour empêcher cette eutre-
prise du pont.

lets chômées avec éclat, dans votre!
ville, Samedi dernier, dimanche
et lundi, les convois du ©, P. KR,
et du Grand Nord nous ont amené
une fouls considérable de voya-
éeurs venus pour pusser le temps

Messieurs les contribusbles, ré-|des fêtes dans leur famille. Le
fléchissez bien sur toutes ces cho-
ses qui wout Vexacte vérité, vous
le savez bien et voyes si, après

tout, les Frévost ne ne soucient

plupart sout retournés ches eux
mercredi,

—Pour vos cigares, cigarettes,

pipes, tabace et articles de fuweurs,
pas plus de leur intluence person-|,iles à le Pharmacie Fournier, où
nelle, de leur petite affaire, quel vous trouverez un ssxortimeut come
du progrès véritable de la ville, plot de ces articles à des prix très
Ie premier procès ne devait| bas.

rien coûter. Eh bien ! avez vous

payé 1
Oui ; par conséquent, on ne

vous avait pas dit la verité. Si

vous avez des doutes, allez vous

renseigner chez le scrétaire.

—L'houorable M. et Mme Nan-
tel sont venus duns notre ville
lundi dernier.

—Avez-vous mal aux cheveux ?
\vez-vous veillé trop tard hier
soir ? Avez-vous le apleen? Prenez

Les procès qui se font actuelle-|un verre à vin d'Keu Purgative
ment, vous coures les risques de) Agenda ches lo Dr Lougpré. Seu-
les payer. Celui qui ue fait actuel- |!
lement entre la corporation et Ja

ement 25 cts. la bouteille.

—M. et Mme OC, E. Laflamme
commission scolaire, vous le paie- gont allés pusser le Jour de l'An
rez certainement, dane la région de St-Hysciuthe,

M. Heuri Prévost, depuis qu’ill ga demeure la famille de M. La-
est au conseil et à la comuission flamiñe.

scolaire, ne cherche rien autre

chose qu’à faire des procès. Ila —Département d'articles d’opti-
menacé et à cherché à en faire sur Cle à La Librairie tit-Jérôme, prèa

bien d’autres questions ; mais il a du marché. Vue essayée gratuite-
éussi faire deux, et pour ces ent.

roussl a en fair 1 PO nes, grande variété à La Librairie
Bt Jérôme, près du marché,

procès, il emploie monsieur Jean.

Et ei le pont nesefait pas main-

tenant, avec l’argent des souscrip-
teurs privés, il se fera plus tard, | |

Lunettes, lorgnons chai-

—Mille Berthe Beaudry, fille de
‘honorable Dr Beaudry, de Paw-

l’idée s'impose, et peut être avec |tucket, R. I, élève du couvent
votre argent. d’Hochelaga, à Montréal, est ve-
Et vous aurez, dans le temps, &| nue passer les vacances du Jour

l’instigation de M. Henri Prévost, ‘de l’An chez son oncle, M. Ant.
dépensé de quoi faire plusieurs |Beaudry.
ponts.

Qu'est-ce que cela fait! Ça
modiste, à le
—MIle Georgiana de Montigny,

lai-ir d'annoncer
grossit le gousset de M. Jean, |au'elle se tiendra à la disposition
voilà tout.

———me_

AUX VOYAGEURS a
Gu'ils te garde bien de se mettre en

roule sans su œunir d'une provision le
Baume Rhumal.—2

 
—o.—

u public pour la confection de
Robes, sous-vêtements, et lingerie
de toutes sortes. Prix très bus et
atisfaction garantie. Près de la
are. en face de la résidence de M.
&d. Rodier.

—M. Houorius Matte, qui pos-

Nouvelles de Saint-Jéréme |sède un maguifique moulin à scie,
sur la rivière Kiamika, près de

—A la derndire assemblée des St-Gérard de Montarvilie, est ac-

francs tenanciers de la paroisse, tuellement dans notre ville, chez
notre ami M. Klie Latour a été [son pire, M. J. Honoré Matte, Il

élu marguiller,
Nos félicitations.

—Comme toujeurs, la Pharma-

passera tout le mois de janvier
au milieu de nous.

—Avez-vous perdu l'appétit ? Al-
cie Fournier tient les droguee et |lez chercher une bouteille d'Eau
produits chimiques lea plus pure Purgative Agenda chez le Dr C. D.

aux prix les plus bas de la ville.

Cet établissement est renommé

Longpré. Pharmacien.

—Voulez-vous vous purger sans
pour l'excellence de ses parfums coliques, eaus douleur et sans per-
et le beau choix de ses articles de |dre votre tempe? Demandez alors
toilette.

—La canditature de M. Joseph

Labelle est de plus en plus popu

l’Eau Purgaiive Agenda chez le Dr
Longpré.

—Au nombre de nos anciens

laire dans le quartier &t-Jean- concitoyens qui étaient daus notre

Baptiste. ville, au commencement de la se

M. Labelle n’a pas été choisi Maine, nous avons remarque : MM,

par une convention composée de|!e protonotaire Grignon, de Ste-

citoyens du quartier Labelle, ni |Scholastique, Jos. Matte, Jules
d’autresquartiers, ila étéchoisi par Matte, Noé Beaudry, Olivier Rol-
la majorité des contribuables de |!and, 8. Derormeaux, pire, de

son quartier, qui veulent, pour Montréal et autres.
les représenter, un homme libre Avis aux personnes 6conomes,—

et indépendant et non par un va- Tous ceux qui se soucient de leurs
let des Prévost.

Montréal. décembre 1900.
Au public. -Votre pharmacien |«

propres intérêts, devraient aller
faire leurs achats au magasin de
M.I.A. Leduc sfin de profiter
les grandes ré luctions qu’il a fai-

eut autorisé, par les présentes à [tes À l'ocestion de sou départ.

vous remettre le pri. d’une bon-
«

Vous épargrerez de 10 à 20 pour
rent duns les lignes suivantes :

teille de vingt-cinq cents on del; cars a pardessus et à Man-

cinquante cents de Sirop de Gou- |teaux, tweeds à habillements, par
dron Garanti de Greene, si cestrop dessus et manteaux tout fuits, ha

ne guérit pas votre toux.

(Signé) The Lester H. Greene Co.

— M, Samuel Filion, après mûre

billements pour hommes et en
fants. etc, etc. Une visite est
Builicitée.

—Dimanche dernier, il y a eu
réflexion, à décidé de ne pas x une assemblée, dans notre salle
présenter comme candidat à l’é- du marché, convoquée par les

chevinage pour le quartier St Frévost, dans le but de dégoiser
Jean-Baptiste.

contre M. Rolland et contre M.
Par conséquent, il ne reste donc W. B. Nantel.

que trois candidats sur les rangs,

MM. Joseph Labelle, F. Filion et
A Villeneuve,

LES FÊTES | LES FÊTES |
Bel assortiment de cole, fou-|andre Villeneuve,

choisi par la désormais fameurelards, fourrures, gants, habille

Le succès a été complet sur tou-
te la ligne.

Celui qui a fuit le discours le

plus remarquable, c’est M. Alex-
le candidat

ments, capote en freize, en draps, 'délegation de qui, de quoi, on

ete, l’ignore.

Poux Dames: Manteaux impor M. Villeneuve, av moment d’u-

portés, ainsi que chapeaux garuis dresser la parole, n été pris d’ane

ou non, vendus À 25 p. ©. de réduc-'indisposition subite et il ne lui «

tion; pellerines, manchous, va8-|pas fsila moins de deux verres
ques; étoffes à robes, cheviots, etu. d’eau pour se remettre. Il a

Magnifiques cadeaux donnés par alors adressé la parole en ces ter-:

mes : ‘ Messieurs, je n’ai pas I’hs-

—Les fêtes du Jour de I’An ont bitude de parler en public.. .....

K. Cuetonguay.

 

effurts il ne put parvenir à sortir
un son de plus,

A deux verres d’eau par phra-

8e ça lui aurait pris au moins une

tonne d'eau pour faire un dis-

cours de la longueur de celui de

son chef de file, le bon Dr Henri

Prévost, -
—woee
CHEZ LES ENFANTS

La gorge des enfants ost un trésor déti-
cat au moindre embarrus, donuez-leur
du Baume Khumat.—1

————ee —
CANADA

Province ox Quine
District de Terrebonne

No 52%,

COUR SUPÉHIBURE

rin, dansle district de Terrebonne,

Demandeur
vs,

Bam. Campbell, ci<levant des Mille-Inles,
dans le comle d'Argeutouii, dit disirict ai OBE) > i
aujourd'hui abrout en lieux inco-nus, pot np v Hos goûts en atl

Defendeur

Il est ordouns au Difendeur do compa.
raitre daus le délai d'un mos, à compter
de la «lernière publicat on du cells ordon-

  

Il avait ne cette phrase K= ’ |mrmesEX,ArchTisoràDim,
dmprimeurs-Hditeurs

Coin des rues Labelle et Saint-Adolphe,

ST-JEROME, P. Q.

Aux Hommes d'Affaires
Nous avous l'honneur d'informer MM. les Marchands et Hommes d'Affaires que noussommes on mesure de faire toutes les impressions dont ils ont besoin, 3 des prix très basNotre matériel d'imprimerie nous permet de faire tous lex travaux qu'on peut exigerJohn Morrow, meuuirivr, du canton Mo- [d'une imprimerie de ville des plus perfectionnées, ‘
Demandez nos prix pour vos En-têtes de Lettres et de Comptes, Blancs de Billets, deRegus, Enveloppes, ete., et vous serez surpris de constatercomme nous travaillons à bon marché,Nous donnons toujours satisfuction À nos clients,oc ; ts, Nous ne tenons pas une imprimerie

dre d'impressious, minis bien pour faire ce qu on exige de nous,
ULERDIRL EET1300 BRE i)

Aux Avocats, Secretaires, Huissiers et autres
Pour tous les blancs dont vous avez besoin, adressez-vous À nous. Nous ferons toutes

Noux n'employons que les papiers si universelle-

Nous tenons à informer le publie que notre longue expérience en matière d’impremionsde luxe et pour le commerce est une garantie que tous pouvons faire mieux et plus vite que
1 références. Qu'on nous donne une cum-

diligence et du suin que nous mettrons À eon exécution.

nance.

Ete-Scholastique, ce vingt-huil lécem-
bre 1900.

Gricxox & Fortine, . 3

3-C.G.| vos impressions à votre entière satisfaction.
ment renommés de la Compagnie de Papier Rolland.gore

; Ver #-cee . EERIEEEDASALLE)0 LE: Lovato,

A P 1

«+ .
+ Fes u Public’ -

: {‘ Lin
+

UY gute witaporte ou villeurs, Nous avons les meilleures
3 sive, 3 ar +

|

munde et on sera content de la
qasndure.. Adresses toutes communications à
bon fu, a tal'occasion C cxatui- i
ner stteutivement nos f

R. Aimé Tison & Cie,
Saint-Jérôme, P. Q.
 

PEUT ETREL'IVRESSE PTE]
pes T Bi voire mari, frère pre, où quelqu'an

. le voire famtlsvze aff ge de le maladie
{ Tales Ga Gtislué 3 2-is “Forfsetia® de l'ivresse, eas avons on vomede inlai-

ble qui peut être otamnistré av malacs à
son in u. Demint z des détails et en-
voyez un timbre ‘a 2 sous pour le réponse
Ecrivez en anglais seulement. Adresse

br W. H. Saunders & Co, Station C, Chi-
cago, Ill 22-11-00-1 «
—

TRAVAILLENT LE JOUR ET LA NUIT
Les pilules rénovatrices du docteur King

sonl les plus agissantes et les p'us effica-
ces, Chaque pilule, rec-uverte de sucre,

»sL un globule d- santé qui remplace 14
faiblesse par la force. l'abattement par
l'énergie, la fatigue cérébrale par la force
mentale, Kl'es rétabliseont la santé d'une
manière merveilleuse. Seulemont 25 cents
la boite  Vendues pir tous les plharma-Tha James Smart ing Co, Ld,

|

Gone.
EROCKVILL LZ, ONT,

"1212 pré tre À tous les eutres, ct
di, léer-cureven-

ec tières.tis-

 

  

    GEER ICIEY IN
on’ nop fr

comme
‘

“ration,

« vhecsiéle of

Li votre Four. cioneue 1 3 rt vos
, rroitrer le pile ‘2 rivction,**

€ rivez-nous Cu ceteunnt.

 

A
E

A
S
S
V
U
S
A
S
E
e
m

a
a
M
O
K
E
D

 

’
.
.
‘
»
*
*
$
à
‘
»
.
»
+
*
.
*
i
»
.

 _
…

où pan oo, continWante 4 h = artschat
pe 4 ; ay ven ou w .Write JOIN Ei ST FORRE AIO
   

   

1001r ginprize ufferL’EAU de FLORIDE Ser,Waanlagia

MURRAY &

LANMAN

 
       

    
      

a 11] easier17) AN
lus Doux, 1 ide aan a.

feus Détietzans ÉTES-+CU5 COURD 77
plus Rafraichissant ™N, Tous lon cas de 711 OTTE «1 GREMLE DURE se

Cet le plus Persistant de tons EEaquite muvellelnven:
incurables. Les bourdennemen:
dlatement, DÉcrirer voire ©
gratia, Vou buvez vois grue

refativement 1c« $95 La Sai
& Dalton's Aural Institite, tren

  

ellie cessent imené-
«mess et coneel)
chez vous à ua

les Parfums pour le
Mocchoir, La Tol- A     

 

Frmm:s Faibls et NervensesCHEZ TOUS LES PHARMACIENS,
DROGUISTES, PARFUMEURS

ET NEGOCIANTS.

50 YEARS’
EXPERIENCE

Si nous pouviors ‘ire dans fe cour des
femmes, nous y verrions «les soutlfrancrs
wnombr.lies, La faiblosss feminine a
pro-luit plus d'invalides qu'atteune sutre
maladie. Aviz--ous aucun des symp'd
mes suivanis? Nervosite. fai*les.e, maux
de rvivs, maux da têl-, sensatinn d'’acca-
blement, rougeur, appétit variable, rrita-
ble, fatiguée points, | ucorrhés, boutons
sur la visage, veux crux, aucune énergie
vitale, ste. ? Nous p uvons vous guérir,
quand mê ne vous auriez déjà élé roignes
“ans succes.  Consnitauan ahsolument

 

   
    TRADE MARKS

DESIGNS

pendant cing ans sans succès mais il ne
faut pas vous décourager, Nous po -vons
vous g'érir À votre maison, par notre
vouvallr méthode Des contiines ont ete
wueris, Pourquoi ne vous guérirlons-nous

pan? Nous vous enverr-ns par la malle
noire formnis at vous Lous expliquerez

L'APPÉTIT D'UNE CHÈVRE voire maladie el rous vous «dirons gralui-
Est envié par Lous les pauvres «dyspepti l*ment cn que nous p nsons de votre cas
ues dont l'etomac, le foie rot dérangés- Vos lettres 8 ront tenues secr Les el nous

Tous cee malh weux d- v-aienl savoir que vous répondrons 22° fldentieilement sous
les pilul-# rénovatrices du doc'eir King, [enveloppe cavhetée Feriv 2 de suite es

Scientific American,
I od ly. Largest ctr-

AABooShoat
MONK & Co,zesear New York

Branch Office, 626 F Bt, Washingion, D.
  

| digestion saine et des hobitudes qui a-su-

? boite. Vendu per tous les pharmaciens.

ce merveilleux remè'e pour l’ectomau et meitez un timbre pour la réponse.
appétit admirable, une Dr W. H. daunders& Co.

digoationnaine où dueh u r Siation C, Chicago 11.

ATTENTION! ATTENTION!!!
Désirez-vous louer, échanger, vendre ou acheter des terres, écrivez

à l’a'ner & Lecompte.
Dérirer-vous acheter une propriété à Montréal, écrives à Palmer &

Lecumpte.
Désirez vous louer une maison à Montréal, écrivez à Palmer & Le-

compte.
Jésirez-vous emprunter de l'argent, écrivez à Palmer & Lecompte.
Désirex-voua vendre vos stock, écrivez à Palmer & Lecompte
Désirez vous faire administrer vos affaires, écrivez à Palmer & Le-

compte.

Pour plus amples informations, e’adresser à

Palmer & Iecompte
Agents d'Immeubles et de Finances, - 8 Côte Place d'Armee, Montréal

- mr   
+

{ Améliorez votre Position.
Si vous n'êtes pas satisfait de votre position actuelle, sl vos

perspectives d'avenir sont peu brillantes ; désirez-vous sortir de
cette position ; parvenir à vous créer une position brillante,
père? Désirez-vous posséder votre propre maison dans une cité où
les chances de réussite sont limitées et où le succès est assuré,
où le travail est en abondance, permanent, et les salaires rémuné-

{ rateurs? Désirez-vous vous fixer dans un endroit où nombre
d'importantes manufactures assureront du travail, bien rétribué, À
pour vous et pour vos enfants, quand ils seront en âge? Avez-
vous besoin de travail actuellement ?

S'il vous est possible de répondre “Oul'’ à une, ou à chacune
de ces questions, allez visiter Shawinigan Falls, laCitéElectriquedu Canada, située au-dessus de la ville de Trois-Rivières, sur les
rives de la rivière St-Maurice ; c’est l'endroit où vous trouverez
les moyens d'améliorer votre position. Les travaux de conatruc-
tion actuellement en cours, procureront du travail À tout artisan
ou ouvrier et, quand la construction des manufactures sera termi-
née, les services d’un nombre considérable d'hommes seront
requis pour occuper de bonnes positions, bien rétribuées.

; Des terrains à batie penvent être acquis À trên bas prix et À des condi-tions d’unefacilité telle, qu'elles en permettent l'acquisition à toute personne,u’importe sa situation de fortune, Tout ouvrier est en position de lersa maison. On peut se rendre à Shawinigan Falls, soit par leRmCanadien, soit par le chemin de fer du Grand Nord.
Pour plus amples détails, cartes et plans, s'adresser à la

SHAWINIGAN WATER & POWER CO. - Shawinigan Falls P.Q.

 

   
  
      

       

  
   
       

     
      

     
  
  

 

        

      
     
 

 

STACKHOUSE, DDS,LDS| HOMMES !
CHIRURGIEN DENTISTE “A WARNING VOICE”

Sera à l'hôtel Benulieu, à St Jérd- |le titred'enIntéressantpetit ivre quime.le second lundi de chaque mois.
Pour ce jour eeulement. POUVOIR SEXUEL

 

- . N les guéCorvniants &c. gratuite par la malle. N: vous êtes
Anyone sending a sketch and description may

|

risseble, nous veus ie dirons. Ne laisanz Dents oxtraitet sans douleur, est PRIDU etpout

cri masoanispatent Lee32

|

pas les médecins vous opérer. Nous pou- —— être

Hoatriotly ponfidett fai. Handbook on Parents |vons vous guérir sans opération. Notre

|

phPridre de se présenter à bonne ÉCONQUIS

eeoeat“MuneCor reveive

||

Nouve.le “Treatm1 Method” ertinstruc-

|

houre. RnR Q

special notios, withuutchares. In the tive. Les médecins onl pu vous soigrer Il est ervoyé gratis et cacheté sous en- 

’ : veloppr blancha au reçu d'en timbre de
Cook +Cotton Root Compoun Z cents pourl'affranchissemant. péclali
x employé avec au ms Nous sommes los premiers spécialistes

ir kindaly fo por la guérison des FRognons et de la
miacion le Cook's Cotton Root Compound. N'en

|

Vessis, la Faiblesse Bexuelle et l'Impuis
renoz pra d'autres, car tous les riélan, iiules 9 3

Bimitéciene sont dangereux. Pris, No. 1 81.05 *0c6, 18 Syphilis, Is Gonorrhée, ies Emis-
1s boite; No. 8. 10 d-grés plus fort, $3.04 1a boise, “ions nocturnes, lan Ecoul-ments et les
No. 1 où % envoyés eur orion du prix es de

|

l'étrecitsemerts  Guénison prom et

  
  

Sexlabre Jo. The ApART. permanente. Nous avons guéri mil
EWF-Noë | et 2eont vendns et recommandés per liers de personnes chez +lles. Toute cor-
tous les pharmacie:s responsables au Canadas, responance est striclement privée et les

Kn venta à 5Jèrô ne, aux Pharmacive blépche botMkJLAEE
Fournier et Longpré, à la Pharmacls du en anglais seulement au
De 84, Grignon, Ste&-Agalhe des Monts

Dr W. H.Baunders & Co. tranté. Seulement 25e la Mentionnez notre journal.reront énergie et ran! of 2211-0010.  et À la Pharmacie Agricole du Dr W, Gri-

goon, à Ste-Adèle. 22-11-00-1 à Siation C, Ulncage lily
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est indispensable à la

Jeune Mère qui veut

uvoir le bonheur de

noureir son enfant, car
il infuse dans le sang

les principes c'alimen-
2 tation généreuse et

abondante dont profitent à la fuis là mère et l'enfant. Sous

a l'influgnoede coténergique tonique raconstituant,lajeune femme
L
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pâle, faible et amaigrie, reprendra ses forces abattues par la W

maladie et aa pâleur disparaîtra pour faire place au teint rosé.
a Et le bébé rayonnantde santé sera plein de vie, scn eaprit se

réveillera ot bientôtil reprendra von embonpoiatet ses couleurs
vives sous les baisers heureux de sa mère attendrie,

BOIVIN, WILSON & CIE, Montréal, Seule Agents pour l'Amérique du Nord
DEPOBITAIRLS AUX ETATS-UNIS :
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E
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WALTER CARON,

n
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A
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100 bivs IsLaNo Ave. Cxsoaeo, hi. Ww
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MANITOBA Y$ ETATS-UNIS
Un pays ayant d’ausei bons terrains que le MANITOBA ne devrait

plus en avoir à coucéder ? Mais heureusement que son étendue est im-
manse et que 4a colonisation ne Gale qus dapuia peu. On peut eucore
s'en procurer à bon marché et même gratuitement

. Wm. Fulton, qui possdde une ferme de 1,200 acres à 9 milles du
Portage la-Prairie dit:

$ Je suis arrivé au Manitoba depuis 1873. Les récoltes des années
“ 1885, 1887, 1891 et 1895 furent extraordinairement abondantes. Dans
** certains endroits, le rendetw:ent du blé était de 50 minots l’acre —eu
* de champs donnèrent moins de 30 miuots l'acre. Danses années 1887,
“* 1891 et 1895, j'ai semé chaque printemps 400 acres en blé, et À chaque
“automne, j'ai battu 13,000 minots. En 1891, une pièce de terra de 110
“ acres, que j'avais lsbourée l’été précédent, m'a donné on pesanteur,
* 5,000 minots de beau blé, que j'ai vendu 75c. le minot=83,750.

* Depuis J873, continue M. Fulion, j'ai fait jusqu'à ce jour 22 ré-
* coltes sur ma ferme, et je puis dire que le rendement moyen à été :

* Blé : 25 minots l’acre.
* Avoine : 50 minots l'acre.
“ Orge : 85 minots l'acre.”

N.B —Notons ici que les mêmes rendements s'obtiennent sur des
milliers d'acres dans divers districts et toujours sans engrais.

Pour informations, écrire à

L. O. ARMSTRONG,

Agt: Colonisation 0, P, R.. MONTREAL,

NONEITE § TELING
Manufacturers et Entrepreneurs Constructeurs

ST-IEROME, P. Q.

TOUJOURS EN MAINS __———e

Bois de Charpente de loutes dimensions, Bois prepare, Jalousies.

Portes, Chassis, Meulures, Tournages, Decoupages, Etc, Etes

Grand assortiment de meubles de Loutes les qualités et de tous lee prix.
Magann, rue Ladelle, prés de E. Gibault, ouvert Lous les jours jusqu’à 9 du soir.
Toutes commandes envoyées au magasin ou à le manufacture seront exécutées

tmmédialement el à des prix Lrds bas.
Toutes de bois seront achetées par Monetle & Vézina.
MM. MONETTE & VEZINA, entreprennent la construction de toutes sortes de bé-

tise à des prix tcès bas. 369

LA CAISSE D'ECONOMIE
DES CANTONS DU NORD
ST-TEROME, P. ®.

WEERS, POTTER CO'Y,

 
 

 
 

 
 

 

 

Fait toutes sortes de t'ansactions d'argent. Escompte le billets
de commerce et les billets d’encan. Fait toutes espèces de col.ections,
‘Traites émises sur toutes les parties de l'Amérique. Traites des pays
étrangers encaissées au taux le plus bas. Intérêt alloué sur dépôts,

R. DESCHAMBAULT,
GERANT.

 

(RE A TRIM

Chaussures parla Poste

Si vous ne demeures point dans
une ville où il y à une agence pour la
chaussure *“ Slater,” vous pouvez vous
procurer ce qui vous convient exacte

ment, pour la forme, la grandeur et la
largeur, et vous pouvez choisir le cuir A

D
R

que vous désirez, dans les * Charac-
téristics” le catalogue de chaussures
le plus beau et le pius complet qui ait
jamais été pablié en Amérique. I! dit
tout ce qui concerne la chaussure
+ Slater” et décrit dans leurs moin-
dres détails les différents cuirs—à quel 14

usage Lis peuvent servir, et comment en prendre soin. i

Prix $3.50 ot $5.00 marqué sur Ja scmelle dans nn encadrement d'ar- x
doles, avec le nom des fabricants. {

Ecrives pour en avoir un, c'est gratis.
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matice, without charge, in
au illustreted and_vwidely circulated
consulted by Manufacturers and Investors.

Ind

dans
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Clubs et Hotels ce

ia Pale Ale
L'erge ct le houblon qui entrent

sa fabrication sont les mil
que les hommes habiles

pulisseut se procurer a prix
d'argent,

pretsière qualité et est três-aimée.
Cette bière est de

Ceux qui sont habitues aux Bieres Anglaises Importees trouveront
qu'elle leur donne parfaite satisfaction et coute beaucoup moins chet

Léonard & Marchand
AVOCATS

- Sr-Jxroux, P.Q.

~— TEL. MAIN 3280. —
 

How. G. A. Nanter. C R,
J.A BeauLiey, LLB.
F Boursonnikre, LL L.

Nantel, B.aulien & Boorbonniere
AVOCATS

Edifice La Passse, MONTRÉAL.

BEM, Reauliou suit apécialement les Cours du
district de Terrebonne,

JULEN K, LLCLAIR
AVOCAT.

 

Bureau: No 1598, Notre-Dame, Hontreal

 

J. H. LECLAIR
ARPENTEUR

Imperial - Building,
MONTREAL

S'orcupers comme pa le pass- des ar-
pentages du district de Terrahonne.

 

NOTAIRE
Commissaire de la Cour Superisure

Agent de plusieurs Compagnies d'assuran-
ces sur lu Vie ei contre ls fem.

Maisons et t-rres à vendre el à louer. Ad-
ministration de proprictes,

Hèglements de successions, etc

ARGENT A PRETER A 8% Slo
Bloo Parent, | Près du Marohé,

LASICROM KL.

 

Ghaudieres a Potasse
— À LA —

FONDERIE ST-JEROME
M.L. VIAU & FILS

Prop.

Ouvrage fait rapidement et garanti.

ST-JEROME P. Q.
2-12-98,

EAU MIN:RALE PORGATIVE

 

““ ACENDA”
La plus économique.

—BONNE roun—
les enfants, les vieillards, les femmes en-

celutes, pour tout le monde,
—Bonxx Poun—

ceux qui veulent se purger en travaillant

PRIX : seulement 2B cts
En vorte chez le

Dr C, D. LONGPRE& Cie.
PHARNACIENS,

ST-JEROME,

 

rant. pris. Phosphating de Wood.
Le Grand Rembile Anglais

a Veudu at recommandé partous
les Pharmaciens au Canada, Seul
teméde sûr counu. Hix paquets
nérissentsûrementtoutes fortes

de Isibleess sexuelle, tous effets d'au ou d'ex.
cùs, dépression mantale, nbus dn tabas. de Foplam
ou des stimulants, Ervoyé sur réception du prix,
un padues, $1.00, stx, 83.00. Un vous pluira, sz

ont. Pamplets gratis à n'importe quelle
adresse.

The Wood Company, Windsor, Ost.

Eu vente à St Jérôme, aux Pharmacies
Fourni-e et Longpre, à le Pharmacie du
Dr Rd. Grignon, & Ste-Agathe des Monta
«là la l’harmacis Agricols du Dr W. Gri-
non, à Ste-Adèle,

 

 

LEA(I
Our lee returned 1 we fail. Any one rendiog

    
sketch and description of any invention wil
romptly receive our opiulon free concerning

the patentability of same. *Iow to Gutain €
Patent” sent upon request. latents secured
brough us acvertised for sale at our expense,
Patenta taken out through us receive special

HE PATENT RECORD,

Beud for sample copy FREE. Address,

VICTOR J. EVANS à CO.
(Patent Attorney 4,)

WASHINGTON, D, O.

To PATENT Good Ideas
SinRend

THE PATENT RECORD,
Baltimore, B4
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VIN:SAINT-LÉHON

 

D. CLOUTHIER, Agent Local, STE-TuÉRrèse.

 

La Cie. d'Assurance Mutuelle
Contre le Feu

de la Cité de Montréal
Etablie en 1859.

 

Bureau principal, No 9 Côte St-Lambert,
Montréal,
 

Avec département d'assurance à taux
fixes, sans mutualité et sens billet de
dépôt, c està-dire sans responsabilité de
la part de l'assuré,

| Possédantle plus fort rapport contési-
mal de l'uotif au chiffre des risques d'au-
cune autre compagnie.
Tout l'actif de la com ie affroté à

la garantie des risques du département
non mutuel.
Baiut-Jérôme est placé dans la classe D

avve QU pour cent de réduction, faisant
une difference «de 25 à 35 pour cent sur les
taux des autres compagnies.

J. B. LAFLEUR,
Secrétaire.

ALF. À. LAVIOLETTE,
Agent pour Si-Jéréme.

ETES-VOUS ASSURES?
— BINON —

Assurez vous avec JUS, CORBEIL
FEU

= a
w

ED
PH@ŒNIX OF LONDON
COMMEROIAL - UNION,

Ins. Oo. of North America,
London - and - Lancashire,
Liverpool and London and Globe.

VIE
The Great West Life Ass. Oo,

Standard.

Preta et Emprunis
The Canadian Mutual Loan

and Investment Oo.
The London Guarantee &

Acoident Co.

Hotel BEAULIEU
ST-JEROME.

Louis Foaulion,
PROPRIÉTAIRE

Vins et Liqneurs de Premier choix,
.. GIGARES ..

Des Meilleures Marques.

 

 

Les trains du Nord, qui passent le matin
et le soir, à St-Jérôme, ont vingt minutes
d'arrêt, laissant ainsi amplement le temps
d'aller prendre le dejeuner où le souper à
l'hôtel, qui est sitaé à queiques pas de !a
gare

CUISINE FRANCAISE
De premier ordre.

SERVICERAPIDE
L'hôtel est aménagé pour ressvoir an

grand nombre de voyageurs,
 

Nzoellent hôtel nour los families «esi
reuses de passer queuües mois i la cam
pagne

 

Técévucae 39, QG, FankiLk, EHOP,

HOTE-. VICTORIA
SAINT-JEROME, P.O,

Liqueurs el C'gares de choix.
Cuisine ste premier ordre.

Magnilques Suiles d’Echantilions pour
tes Commis-Voyageurs.

22--06—1 a

Les. PERODEAU
TAILLEUR

— BarssE Mriuin —
Rue Siieorges

 

Si.Jérome
25-5-00—1a

A. AUGER
Herloger ot Bijoutier pratique

++» 396 Avenue Mont-Royal,
MONTREAL.

M AUGER vand et répare les instru-
ments de masique (de toules sories. Agent
de la célèbre Maison Sadrs, de Paris, pour
instruments de tanfures. Dorure el argen-
Lure à très bas prix
Correspondance sollicitée.  

GRATIS AUX HOMMES
N importe quel homme qui écrira à Sa

te Medical Instituto, 776 Elektron Build.
ing. Fort Wayne, End, récevra ua rcheu-
ulion gratis d'uu Hewède dé Famille qui à
«uvri des milliers d'huivmes qui ont souf-
fort dus aunées de faiblesse virils, révul-
wnt d'erreurs de jounoess, parte de la vi-
gueur et de |A métuvire, faiblesse de rein,
varicouèle, ele. Knvoyé dans une euve-
loppe ordinaire, Kcrivez aujourd'hui.

 D. Desormeaux
EMBOUTEILLEUR

ST-JEROME, Due.
AGENT pour DAWKS & Co,

de LACHINE,
—

Hemercis ses nombreux amis de l’encou-
sagement qu'ils ont bles voulu lui donuerJusqu'ici. LI costinuers, comms le
passé, à les servir avec le même soto où il
aurs toujours ou mains la célèbre

Bière de DAWRS
Toutes les commaudes qu'on voudra

bien lui conter seront romplies avec

 

AUX SUURDS.—Une dameriche, qui
a été guérie (le sa surdité et de bourdon-
nement d'oreille par les Tymmpans artifi-
ciels de l'INSTIFUT NICHOLSUN, «à
remis À cet institut ta sone de 25,000
fre. afin que toutes les persounes sourdes
qui n'ont pas les moyens de se proourer
les Tympans puissent les avoir gratuite- promptitude,
ment. N'adresser à l'INSTITUT NI-
CHOLSON, 780, Eightb Avenue, New. 8. DESORMBAUX,
York. Amboutaillour 

 

BRUNO BEAULIEU
MARCHAND ENGROS ETDETAIL

d'Epiceries, Ferronneries, Poèles, Chaux, Briques, Bardeaux
iquets, Fleur, Gru, Grains de toutes sortes, Foin, etc.
+ssesess Charbon et Bois de Corde o......,
 

W@- M. BEAULIEU achète les Pelleteries et le Gibier, x
 

Bloc Bruno Beaulieu. — Coin des rues St-Georges et Ste: Ane.

SAINT-J'EROMH.
12-10-00—1a,

  
 

RTPAN-S TABULES

Doctors find

A Good

Prescription

For mankind

 
 
 

S. G. LAVIOLETTE
— MARCHAND DE—

Ferronneries, Peintures, Vernis,
Faisnce, Poterie. Verrerie Etc.

Ara SERRURERIE,
FERBLANTERIE,

. ETC, ETC,

  
DE

$25.00 et $30.00.

Lampes Electriques de
; Qualité Supérieure

; 0 pour 25 cts.
+ » + COCRROIES POUR MOULINS DE TOUTES SORTES L

Scies Rondes, Coffres-Forts,
Poeles de Cuisine et autres

DYNAMITE, Ete.

Bicyclettes “RED BIRD"
De Brantford, Ont.

Coins des Rues St-Georges et Ste-Anne.
5. & LAVIOLETTA,

STVEROME.

     


